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Ces dernières années, de profonds 
changements d’ordre sociétal, social, 
économique, réglementaire, professionnel 
poussent les « institutions » du secteur social 
et médico-social à d’importants remanie-
ments dans leurs projets tant pour les 
personnes vulnérables accompagnées que 
pour les structures qui les accueillent.  
 
Ainsi pour les établissements d’éducation 
adaptée, les activités d’évaluation des 
situations individuelles, de personnalisation 
de l’accompagnement, d’actualisation de 
projet (individualisé, d’établissement), 
d’amélioration continue de la qualité des 
prestations, sont attendues comme autant de 
circonstances pour générer un renouvelle-
ment dans la conception, l’organisation des 
réponses et les pratiques professionnelles qui 
y sont associées. 
 
Dans un système d’action sociale situé 
désormais comme inclusif, pluriel, ouvert, 
transversal, coopératif, l’enjeu est de rendre 
plus effectif le droit à l’éducation et à la 
formation des jeunes handicapés en 
explorant d’autres possibles au plus près des 
dispositifs de droit commun. Qu’elles soient 
sous forme d’expérimentations, d’expé-
riences, des pratiques innovantes sont 
sollicitées et valorisées dans ce sens.    

Associée aux notions de créativité, de valeur 
ajoutée et de changement, l’innovation a 
cependant toujours été présente dans les 
pratiques professionnelles. Elles témoignent 
d’un savoir-faire inventif qui s’exprime de 
multiples façons. Pour les équipes pluri 
professionnelles les pratiques innovantes 
constituent, au quotidien, les conditions 
mêmes de l’exercice d’accompagnement dans 
leurs dimensions pédagogiques, éducatives 
et thérapeutiques.  
 
Plus encore, pour l’enfant, l’adolescent ou le 
jeune adulte en situation de handicap et sa 
famille, la créativité est vitale pour accéder à 
une existence singulière dont l’expression est 
toujours à reconnaître et à prendre en 
compte.  
 
Qu’elles s’apprécient au travers de processus 
ou de résultat, les sources des pratiques 
innovantes procèdent davantage du hasard, 
de l’incongru, du différent, de l’écart que d’un 
procédé. Alors qu’elles sont attendues dans 
le cadre d’appels à projets « innovants et 
expérimentaux », elles surviennent et 
s’adoptent essentiellement par pratique 
collective, interaction et transformation.  
 
Engagées en 2011 sur un cycle de deux ans, 
ces journées interrégionales de formation 
seront l’occasion d’approfondir les multiples 
réalités de l’innovation, ses conditions 
d’émergence, ses apports, ses effets dans le 
développement de l’autonomie et le parcours 
des jeunes handicapés.  
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Programme 
 

 Jeudi  
13 h 30 Accueil des participants – Emargement individuel 

14 h 00 Ouverture 
CREAI Bretagne et CREAI Pays de Loire 

14 h 15 Présentation d’expériences et de pratiques innovantes. 
Trois témoignages 

15 h15 Conférence 
« Faire des Projets : un rêve éveillé » 
Jean-François DORTIER, Directeur de Publication, Revue Sciences Humaines 

16 h 15 Conférence 
« S'approprier une organisation : 
comment refabriquer ses pratiques professionnelles » 
Corinne GRENIER, Directrice du pôle santé/social Euromed Management, 
Marseille 

17 h 15 Conférence 
« De l’éducation manquée... à l’art d’inventer » 
Stéphane PAWLOFF, Formateur, RP – Arfrips de Lyon 

18 h 30 Réception des congressistes  

 
 Vendredi  
8 h 30 Accueil des participants  – Emargement individuel 

9 h 00 Ateliers 
6 ateliers 

10 h 30 Pause  

10 h 45 Ateliers 
Réplique des 
6 ateliers 

12 h 30 Repas  

14 h 00 Table ronde animation CREAIs 
« Sous le signe de l’innovation et des pratiques innovantes » (titre provisoire )   
Représentants MDPH 35, ARS, E.N., CSTS - CREAI 

15 h 00 Conférence 
« De l'appétence à la formation, de la formation à la transformation » 
Jacques LADSOUS, Vice-Président du Conseil Supérieur du Travail Social (CSTS) 
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ATELIERS :  
1 – Vulnérabilité et créativité 
2 – Observer, projeter et évaluer auprès de jeunes dépendants au quotidien 
3 – Socle commun de compétences, GEVA, référentiels médico‐sociaux :  

complémentarité et enrichissement réciproque dans le domaine de la scolarité 
4 – Identification et valorisation des compétences professionnelles du jeune 
5 – Exercice professionnel : compétence individuelle et compétence collective 
6 – Nouvelles technologies et partage de l'information 
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1 – Vulnérabilité et créativité 
 

Accompagner professionnellement des personnes 
très vulnérables revient à éprouver des situations 
d’incapacité à trouver des réponses adaptées et 
efficientes. 

Ainsi par exemple, pour ce jeune, après avoir 
essayé différentes attitudes, l’équipe ne réussit 
toujours pas à cadrer son comportement pendant 
le repas. Mise en difficulté, elle s’épuise car elle ne 
trouve pas de solution satisfaisante. Ou bien 
encore avec ce groupe de jeunes ayant 
quotidiennement des attitudes difficiles à gérer 
dans les temps collectifs, comment sortir de la 
répétition des réponses éducatives qui visiblement 
n’ont pas les effets attendus ? 

Dans ces situations, il arrive que ce soit les 
familles et/ou les jeunes eux-mêmes qui peuvent 
nous éclairer sur les moyens à activer pour les 
aider. Ils nous transmettent eux mêmes les clefs 
pour sortir de la situation difficile : eux-mêmes 
ont trouvé un moyen pour réguler les actes posés 
par le jeune, ou ont des idées qui seraient 
favorables à la gestion du temps collectif. Nous 
allons pouvoir travailler à partir de ces 
propositions. Reconnaître que la solution peut 
venir des personnes accompagnées, peut être un 
positionnement professionnel singulier. 

Les professionnels vont se mettre dans un 
processus de réflexion pour créer/construire des 
réponses adaptées aux besoins du jeune/des 
jeunes. Cette créativité redonne du souffle à 
l’équipe et positionne les jeunes et/ou leurs 
familles dans une posture de savoir, de 
reconnaissance/valorisante. 

Comment rester ouvert aux ressources et 
capacités des jeunes et de leurs familles ? 

Comment accepter ses limites professionnelles et 
discerner l’inventivité venant des personnes 
vulnérables ? 

Comment reconnaitre la créativité des publics 
accueillis et quels impacts sur les positionnements 
professionnels ?  

Quelles sont les postures professionnelles 
contribuant à la créativité : dans les équipes, dans 
le public accueilli ? 

Quels liens entre créativité professionnelle et 
effets sur le public accueilli ? 

 
2 – Observer, projeter et évaluer 
auprès de jeunes dépendants au 
quotidien 
 
Travailler auprès de personnes très vulnérables, 
notamment lors de l’accompagnement des actes 
du quotidien, n’empêche pas – bien au contraire – 
de s’inscrire dans une démarche de projet. 
Observer une évolution suppose alors bien 
souvent de mettre la réalité en perspective et 
d’adopter une échelle adaptée au potentiel de 
progression des jeunes accueillis. 
 
Dans le champ de l’autonomie personnelle, créer 
un projet personnalisé, en phase avec les 
capacités et les besoins repérés d’un jeune en 
situation de handicap, implique de recueillir des 
observations auprès de l’intéressé lui-même, de sa 
famille et des différents professionnels qui 
l’accompagnent. 
 
Chacun, de sa place singulière, peut contribuer à 
éclairer la situation et ainsi participer à la co-
construction des bases du projet ; encore faut-il 
avoir pensé le recueil de ses observations ainsi 
que leur mise en commun. 
 
Quels outils les établissements mettent-ils en 
place afin de collecter les observations 
essentielles pour une évaluation pertinente ? 
Des grilles d’évaluation existent en fonction des 
publics accueillis : GEVA1, CARS2, PEPP

3, évaluation 
fonctionnelle… Sont-elles utilisées par les 
professionnels, les familles, au service des 
projets ? Ont-elles démontré leur pertinence ? 
Des outils d’évaluation trop normés, s’ils 
présentent l’avantage de l’universalité, ne 
passent-ils pas à côté de la singularité ?  
D’autres outils plus efficients ont-ils été pensés 
afin d’évaluer l’autonomie personnelle des jeunes 
accueillis ? 
 
 
1 Guide d'évaluation 
2 Childhood Autism Rating Scale 
3 Psycho-Educational Profile 
 

AAAttteeellliiieeerrrsss 
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3 – Socle commun de compétences, 

GEVA, référentiels médico-sociaux : 
complémentarité et enrichissement 
réciproque dans le domaine de la 
scolarité 

 
La mise en place des Unités d’Enseignement, suite 
aux décrets de décembre 2005 (parcours de 
formation) et d’avril 2009 (coopération 
établissements médico-sociaux et Education 
Nationale), est venue, sur le champ de la 
scolarité, introduire un cadre de référence basé 
sur un « socle commun de compétences » 
identique pour tout enfant scolarisé. 
Quel que soit le milieu où il est mis en œuvre, le 
GEVA (outil d’évaluation multidimensionnel et 
d’éligibilité au principe de la compensation), utilisé 
par les MDPH, comporte aussi un volet 
« scolarité ». 
Du côté des établissements médico-sociaux, c’est 
l’observation clinique et l’utilisation de référentiels 
propres qui viennent compléter ces observations. 
Mais pour autant, la question de l’évaluation, du 
suivi et du développement des compétences ne 
fait pas encore l’objet d’un outil commun ou 
compatible (on parle de GEVA compatibilité) aux 
différents acteurs. 
L’Education Nationale, introduit le « livret scolaire 
numérique » et en 2011 l’outil « CERISE », espace 
numérique de suivi et d’évaluation, permettant 
une adaptation personnalisable à différents 
niveaux de compétence. 
 
Comment rendre ces outils complémentaires et 
cohérents, en tenant compte de leurs enjeux 
spécifiques tout en respectant la singularité de 
l’usager ? 
En quoi chacun d’eux va pouvoir être des 
ressources pour l’élaboration du PPC (Plan 
Personnalisé de Compensation) et du PPS ? 
Quelles passerelles/compatibilité entre ces outils 
émanant de l’Education Nationale et ceux utilisés 
dans le secteur médico-social pour développer un 
langage commun ? 
Ces outils peuvent-ils déborder et s’enrichir au-
delà et donc en complémentarité du champ 
pédagogique pour se lier à l’éducatif, notamment 
en référence aux socles de compétences 6 
(compétences sociales et civiques) et 7 
(autonomie et initiative) ? 

 

 

 
 

4 - Identification et valorisation des 
compétences professionnelles du 
jeune 

 
Les ressources intellectuelles et 

psychiques des jeunes orientés vers nos 
structures ne leur permettent généralement pas 
de s’inscrire dans un parcours traditionnel 
d’apprentissage. Le processus d’accès au diplôme 
conduit souvent à une situation d’échec. Ce 
constat ne reflète pas les capacités réelles 
d’acquisition et de transfert de compétences des 
jeunes concernés. Il traduit l’inadéquation des 
modèles classiques d’identification et de 
valorisation des compétences acquises. 
Avec la loi n°2011-901 du 28 juillet 2011, le 
législateur ré-identifie nos établissements comme 
assurant une formation professionnelle. Il nous 
incombe de contribuer à une meilleure 
reconnaissance des compétences professionnelles 
identifiées, pour que les jeunes concernés 
puissent les faire valoir dans le monde du travail, 
ordinaire ou protégé. 
En ce sens, les pratiques institutionnelles se 
diversifient : construction de référentiels d’atelier 
à partir des référentiels métiers préexistants ; 
mise en place de portefeuilles de compétences 
professionnelles ; construction de réseaux inter 
établissements pour renforcer la fiabilité des 
protocoles de validation des compétences 
reconnues. La créativité et l’expérimentation sont 
ici de mise. 
 
Quelle dialectique entre nos référentiels d’atelier 
et les référentiels métiers reconnus au plan 
national ? 
Quels outils d’évaluation mettre en œuvre pour 
garantir, à travers l’observation de résultats, 
l’acquisition des compétences professionnelles ? 
Quelle place faire à l’observation partagée dans 
l’identification des compétences professionnelles : 
auto-évaluation du jeune, regards croisés des 
professionnels et des partenaires de formation 
(éducation nationale, CFA…), intervention d’un 
tiers pour légitimer et renforcer la valorisation des 
compétences ? 
Quelle articulation développer entre ce travail, 
entrepris en amont dans nos établissements, et 
celui porté par les dispositifs d’insertion 
professionnelle et/ou par les établissements ou 
services d’aide par le travail au bénéfice des 
travailleurs handicapés ? 
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5 - Exercice professionnel : 
compétence individuelle et 
compétence collective 

 

Les définitions courantes considèrent la 
compétence  comme addition de savoirs, savoir-
faire et savoir-être  
D’autres approches élargissent cette notion et 
ouvrent le champ de la compétence pensée en 
terme de combinaison et non d’addition de savoirs 
divers : savoir-mobiliser, savoir-intégrer, savoir-
transférer. La compétence serait dans la 
mobilisation. Le savoir-agir intègre le savoir-faire. 
Pour l’individu, c’est passer du savoir-faire au 
savoir-agir en particulier dans les situations 
imprévisibles. 
La compétence ne serait pas un état mais un 
processus qui prend notamment en compte une 
dimension personnelle et organisationnelle. 
A l’heure où l’on parle d’efficience, d’évaluation, 
d’amélioration de la qualité, de maillage 
territoriale, l’accompagnement  pourrait-il être 
réduit au descriptif et à la juxtaposition de 
compétences au service de la personne ? 
Intéressons nous à la notion de compétence 
collective dans les situations d’accompagnement 
mettant en valeur la richesse et la complexité du 
travail interdisciplinaire. 
Si l’on parle de compétence collective, faisons 
référence au travail d’équipe, au travail en réseau 
et à la personne accompagnée au « centre du 
dispositif ». 
Si la compétence collective n’est pas réductible à 
la somme des compétences individuelles mais à 
son articulation, nous venons interroger nos 
modes d’organisation, la place donnée à l’usager, 
son entourage de proximité, l’activation des 
réseaux de compétences sur le territoire. 
L’équipe pluri-professionnelle développe une 
compétence collective si ses membres savent tirer 
des leçons ensemble ou élaborer une représen-
tation commune des situations rencontrées, ou 
encore instaurer des schémas coopératifs 
d’activités… 
Comment se décline désormais cette articulation ?  
Quelles sont les conditions d’une compétence 
collective au sein d’un travail d’équipe, d’une 
inscription sur le territoire ?  
Avons-nous développé de nouvelles approches, 
des modalités différentes de travail ? 
Observons-nous des changements de pratiques, 
de postures professionnelles afin de rendre 
opérant l’articulation de nos compétences à celles 
de l’usager et de son environnement ? 

 

 
 
 
 
 

6 - Nouvelles technologies et  
partage de l’information 

 
Au nom de la continuité de la prise en charge des 
personnes accueillies, de la multitude de parcours 
personnalisés, des informations utiles à ces prises 
en charge, les nouvelles technologies sont une 
réponse qui peuvent peut-être améliorer le suivi, 
l’accompagnement spécialisé des personnes. 
Le partage de l’information au sein de nos 
structures médico-sociales, sanitaires et sociales, 
sous quelques formes que ce soit, amène toujours 
la discussion, le débat à l’intérieur des 
établissements. 
Les équipes pluridisciplinaires souhaitent et/ou 
doivent partager une multitude d’informations, 
tant relatives aux usagers que dans la pratique 
professionnelle. 
En référence au cadre légal, aux dimensions 
éthiques, professionnelles, aux droits des usagers, 
nous sommes amenés à innover, mettre en place 
et expérimenter des outils tels que le dossier 
informatique, intranet, afin de faire vivre la 
transmission et le partage d’informations à 
différents niveaux.  
Certains établissements, s’appuyant sur la 
pratique médicale en la matière sont très avancés 
dans la démarche du partage de l’information par 
le biais de l’informatique, d’autres sont en cours 
de mise en place, beaucoup se posent la question 
de rendre leurs pratiques opérationnelles et 
innovantes. 
 
Doit-on chercher à tout savoir, doit-on tout 
partager ? 
Le secret professionnel relève-t-il du culte ou du 
mythe ? 
Les nouvelles technologies favorisent-elles le 
partage et le passage de l’information 
(messageries, vidéoconférences… ) et dans quelles 
limites ? 
Ne risque-t-on pas de connaître des excès en tout 
sens ? 
De quelles informations utiles s’agit-il ? 
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